
ANNALES DE

reconnu que, dan- les vieilles basiliques, le nombre des
portes, des fenêtres, des assises, les dimensions elles-
mêmes exprimées avec l'unité de mesures en usage,
avaient leur signification mystérieuse. A plus forte
raison, la moindre sculpture proprement dite sera-t-elle
l'expression d'une idée spéciale.

Déjî, il y a deux ans, cii faisant connaitre aux pèle-
rins francais la véritable maison natale (u la très sainte
Vierge, nous avions levé les yeux vers le symbole
évangélique qui plane au-dessus de la crypte de la
Nativité de Marie, etajoutê un témoignage monumental
au témnoignage écrit ou oral de tout l'Orient chrétien.
Avec l'emblèmîe de saint Lue qui a écrit la généalogie
de la sainte Vierge en rattachant son glorieux père léli,
ou Joacbim, au premier père du genre lunain, Adan
"l... qui fait Heli... qui fait Aldam.... ", nous avions
comprisque l'intention de 'archîitecte avait étcé de mon-
trer ici la Conception, la Nativité de Marie, le paradis
nouveau où naquit la seconde Eve, mère dles vrais
vivants (1).

(1) M-lis qu'est-il besoin de te.tk pour v.us, pr-res vénérables qui
faites v s dé!iees des Ecritures sacrées ? le;rdez i lu'â au sommniet de
ces pi.iers quiecadrent l'abside e i sOuelnant la coupole. Vous y distin-
guerez un homme et un bjuf, seulp'uren d'u-:e iin peu exercée sans
d ute, iuis chef-d'oeuvre d'luterprét it .s suintes E crit ures. Vous
avez déjà reconnu les symnbolk's de sainr \lathie- t d' .s't Lue, qui
nus ont laissé la double généalogie du îauvur. or, lia généralité des
interprètes modernes et contemporains s'accordent à reconnaître dans
l'Evangile de saint Lue la lite les anetres de Mar.e, et dans le premier
des aïeux du Sauveur (qnifnit lfei) celui que nous appelons saint
Joachin, père de la sainte Vierge.

Comprenez-vous maintenant l'eloquent et mystérieux témoignage de ce
symbole qui, planintsur notre cryp:c. semble désigner le lieu de naissance
de Marie. en proclamant les nomis de son pèae et de ses ancètres: qui
fuit HIel... qui foit Adn ?--Comprenez-vous e mment Joachim est I
r..Lttché au premier homme, alors q-uc de l'un et l'autre sortirent, par un
e.Tet différent, mais prodigieux, le h. puissance et de la bonté divine,, la
mère du genre humain, i t la seconde Eve, mère der hommes régénérés,
mère des vrais vivants? Comprenez-vonmitenantee té:nin mysté-
rieux qui contemple et désigne le paradis nouveau oh le serpent n'eut
point d'accès, etoù parut pure et brillante comme l'aurore celle qui se
nomme depuis P'Immaulée Coneeptioa I Ta gloriose Jerucsalemu /


